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QUESTIONS / RéPONSES 4ème trimestre 2004

Associations inscrites à ce jour dans l’Union

A - Cercle généalogique des Cheminots

A2 - Association Artistique des cheminots de Toulouse - section généalogie

B - Cercle généalogique du Personnel de la R.A.T.P.

D - Association sportive, touristique et culturelle du Ministère de l'Intérieur - section généalogie

E - Cercle généalogie - Association Artistique de la Banque de France

H - Club sportif et Artistique Défense Arcueil - section histoire et généalogie

I - Club généalogique I.B.M. France.

K - Section généalogie Air France CE CDR Lignes

Q - section généalogie du CE BNP Paribas

R - Section Généalogie du CE AIR LIQUIDE

S - Club Généalogique Groupe IBM , CARA Paris Nord, Caractivité-Généalogie

U – Club généalogique CIPCR Dijon

X - Section Généalogie - Centre Commissariat à l’énergie Atomique

Y - Cercle de généalogie et d'histoire du Crédit Lyonnais

AC - Section Généalogique du CE - MATRA

AE - Section Généalogique, Loisirs et Culture, CE de RENAULT Le Mans

AF - Section généalogique et histoire du CE SNECMA-VILLAROCHE - commission temps libre

AG - Cercle généalogique de l'Assurance Maladie du Val d'Oise

AJ - Club de généalogie des activités loisirs du CE du Centre hélio-marin de Vallauris

AN - Section Généalogique du CASC de Saint-Ouen

AO - Section généalogique de la CMCAS des services centraux EDF-GDF (Paris)

AP - Section Généalogique du C.E. EADS 

AR - Section généamicaliste du Centre hospitalier interdépartemental de Clermont(60)

AT - Section Histoire et Généalogie CEA. DIF

l’Union en direct sur http://www.ucge.free.fr
Rappel des signes conventionnels à utiliser lors de la rédaction de vos Questions-Réponses.

Merci à tous de bien veiller à l’utilisation de ces signes

Ne pas utiliser la touche tabulation

Utiliser fin de paragraphe et non retour à la ligne

naissance
°
Douteux
?
Fils
f

baptême
b
Environ
ca
Fille
fa

mariage
X
Père
P
Recherche
rech

contrat de mariage
CM
Mère
M
Renseignement
rens

divorce
)(
Parrain
pa
Ascendant (ce)
Asc.

décès
+
Marraine
ma
Descendant (ce)
desc.

inhumation
(+)
Témoin
t
Tout, Tous, Toutes
t., ts, ttes

Posez vos questions (un seul patronyme ou les 2 patronymes pour un couple par question S.V.P.) de la manière la plus concise possible en précisant lieux et dates. Employez les signes conventionnels généalogiques inscrits au début des Questions/Réponses. 

Pour poser vos questions, indiquer le ou les patronymes, ainsi que le numéro du département ou la région (entre parenthèse).

Pour les réponses, merci d’indiquer le N° et le titre de la question ainsi que votre nom et prénom. Merci.

Envoyez-le tout au responsable des Q/R de votre association pour que je traite l’ensemble des questions réponses le 15 février 2006

Tous les envois se feront par e-mail à votre RESPONSABLE DES Q./R. :


 lequel sera chargé de vous les transmettre par le moyen qu’il choisira

QUESTIONS patronymes

Q/B/04/84 - BRIAND - GAUTIER (35)

Rech. vers 1810 x Jean BRIAND et Servanne GAUTIER, région Paramé, Saint-Malo (35)

Maguy HERMON adh B 185

Q/Y/04/85 - BURY

1° Je recherche tous renseignements sur un certain BURY qui aurait participé à la guerre d'indépendance américaine de 1778 à 1783 

2° La même demande pour un certain BURY qui aurait été un notable parisien de 1350 à 1400 

JC DIGEAUX Adh. Y n° 70 
Q/B/04/86 - CHOUCHAN (84)

Rech rens. Sur Amélie CHOUCHAN ou CHAUCHON, paroisse de Saint Agricol à Avignon.

Jean-Claude FABRE adh B 255

NDLR : ce serait mieux avec une date ….

Q/Q/04/87 – COUË/TESSIER - GUIMIER (49)

Rech. ts. détails sur Jean COUË tailleur d'habits et Marie TESSIER   dernier quart du XVIIe sièle à ou env. Saint Georges sur Loire parents vers 1700 de Pierre et Marguerite (x 16/08/1729 La Poueze à Louis GUIMIER).

Jean THIBAULT (Adh. Q)

Q/A/04/88 - EHLER
Recherche dates °, x et + de Joseph EHLER et de sa femme Berthe BASTIAN, libraire à Colmar en 1894. Joseph EHLER avait-il de la famille également à Colmar ?

André DEGOÛT (Adh. A 999)

NDLR : Voir réponse dans ce numéro

Q/B/04/89 - GESNOUIN - LEPRIEUR (50)

Rech. vers 1830 x François GESNOUIN et Marie LEPRIEUR, région Saint-Martin-de-Landelles (50)

Maguy HERMON adh B 185

Q/B/04/90 - GOUGEON - GESNOUIN (50)

Rech. vers 1836 x Louis GOUGEON et Modeste GESNOUIN, région Isigny-le-Buat (50)

Maguy HERMON adh B 185

Q/B/04/91 - LANGLADE (84)

Rech rens. + (après 1891) Marie-Thérèse LANGLADE, o 1844 à St André de Roquepertuis (30), x 27/05/1874 à Avignon (84) à Victor Modeste PIQUENEZ.

Jean-Claude FABRE adh B 255

Q/Q/04/92 - MOREAU - TURPIN (49)

Rech. x Jean MOREAU maçon (° 05/01/1648  + 01/05/1714  Bécon les Granits) – Marguerite TURPIN /1679 (parents de Jean ° 06/03/1679 Bécon).

Jean THIBAULT (Adh. Q)

Q/B/04/93 - SAUNOIS - VORGER-LEVANT (75 ?)

Rech. Ts rens. X Léon, Jean SAUNOIS et Perpétue VORGER-LEVANT. Une fille Eugénie Victorine née en 1884 à Paris.

Lucette CASSEGRAIN-CHAUTARD adh B 311

NDLR : Avez-vous l’acte de naissance en mains de Eugénie ? Auquel cas vous aurez peut-être un début de piste. En effet à partir de la localisation vous pourrez regarder les recensements électoraux du lieu de naissance (chercher par arrondissement et par rue) de la fille pour retrouver des renseignements sur le père, etc…

Si vous ne connaissez pas l’arrondissement de naissance, adressez une lettre à la Mairie du 1er arrondissement  avec le maximum de renseignements sur la date, et la mairie du 1er fera suivre dans les autres arrondissements.

Q/Q/04/94 - VERNA(S) - CHARTIER - VERGER (37)

Rech. ts détails + Marie CHARTIER ( x Jean VERNA(S) 22/07/1680 LOCHES) avant 07/07/1682 (date x d'un Jean VERNA(S), le même ?, avec Renée VERGER à CUSSAY; ce Jean VERNA(S) + après 24/02/1710).

Jean THIBAULT (Adh. Q)

Q/A/04/95 - ROUXEL (ROUSSEL) 16/17
Recherche après septembre 1882, date + Mathurin Claude ROUXEL (ou Roussel), époux de Marie Françoise Boulé (ou Boulet) sans doute en Charente ou Charente-Maritime [ses "voyages" aux chemins de fer l'avaient conduit de la Bretagne en passant par la Sarthe, à la Charente...]. 

Annick MONVOISIN (Adh. A 587)
QUESTIONS divers

Q/B/04/96 - Prénom EDME

Qui peut me donner l’origine du prénom Edmé ? De quel saint ou bienheureux est-il le nom ?

Jean-Marie VINCENT adh B 26

NDLR : voir réponse dans ce numéro

QUESTIONS archives et méthodes

Q/Y/04/97 FIACRES DE PARIS

Où trouver les archives des fiacres parisiens ?

question posée lors des rencontres inter cercles de Lagny sur le stand de l’UCGE

NDLR : voir début de réponse dans ce numéro

Q/Q 04/98 - ADOPTE PAR LA NATION

J'ai en mains un acte de naissance (qui eut lieu en 1920 à BOULOIRE dans la Sarthe) sur lequel apparaît très clairement (dactylographiée) la mention marginale suivante :

"Adoptée par la Nation suivant jugement du tribunal civil de première instance de Saint-Calais (c'est dans la Sarthe) le 20 novembre 1930".

Ayant voulu avoir le texte complet du jugement je m'étais adressé au Tribunal en question qui avait transmis ma demande aux A.D de la Sarthe qui m'ont répondu ainsi :

"Les A.D de la Sarthe ne conservent pas de jugement d'adoption par la Nation concernant Alice F....en 1930. Par ailleurs, cette adoption n'apparaît ni dans les notifications de jugements d'acceptation, ni dans les refus au statut de pupille de la Nation. Aussi je vous conseille de vérifier l'exactitude de la  date du jugement…".

Devant ces informations contradictoires je me trouve un peu démuni.

Pourriez-vous m'indiquer l'adresse courriel ou le site Internet d'un organisme (officiel) centralisant les informations concernant les "ADOPTES" afin que je puisse les interroger et essayer d'avoir la version exacte....

Jean THIBAULT (Adh. Q)

NDLR : quelques éléments de réponse dans ce numéro

Il me semble par ailleurs que la question des Pupilles de la Nation a déjà été abordé dans des QR.

QUESTIONS localisation

Q/A/04/99 - UNTERIFFLINGEN
Je suis à la recherche de Jacques ZELLER dont le fils est né à Unterifflingen le 24.11.1716. Je me suis adressée aux archives (Landesarchiv) de Stuttgart mais je n'ai pas de suite, car ils ne font pas de recherches sans dates précises fournies. Pourriez-vous me conseiller ?

Mme ZINS (Adh. A 999)

Voir réponse dans ce numéro

Q/Y/04/100 - DIGEAUX

3° Un hameau à 5 kilomètres de Castillones (47) porte le nom de Jean DIGEAUX, j’aurais aimé avoir des renseignements sur cette personne. 

JC DIGEAUX Adh. N° 70X

QUESTIONS Cheminots

Q/A/04/101 – CHEMINEAUX/CHEMINOTS
Recherche l'origine du mot "cheminot". Est-elle identique pour le nord et le sud de la France ? Merci.

Danielle DARQUIE (Adh. A 999) ddarquie@msn.com

NDLR : réponse dans ce numéro

Q/A/04/102 - FACTEUR

J'effectue actuellement (dans le cadre du bénévolat) un relevé systématique des NMD d'une commune de l'Essonne qui se trouve sur l'actuelle ligne C. Je trouve de temps en temps vers la période 1860 - 1880, des individus qui ont pour profession "facteur au chemin de fer d'Orléans". En quoi consistait cette profession ? Ambulant pour le tri du courrier ? (premier timbre français ayant été émis en 1849). Ou s'agit-il d'autre chose ? Merci de me répondre ; c'est une simple curiosité.

Michelle MORISSON (Adh. S.G.Yonne et Cercle Généalogique Essonne)

NDLR : réponse dans ce numéro

Q/AF/04/103 - VERDET (26)
Rech. T. rens. sur la carrière de cheminot de VERDET François Thomas ° 29/12/1840 Mirmande aujourd’hui Saulce sur Rhône (26), x CHAUTARD Mélanie Véronique, + 20/01/1906 Saulce sur Rhône (26), f de Louis VERDET et de CHANALET Marie. Il aurait commencé comme employé à la gare de Saulce (26) et serait devenu Inspecteur Principal à la compagnie P.L.M. 
Régis LIGONNET E-mail ailes.air@wanadoo.fr Adh AF 21
Entraide

Q/AF/04/104 - VERDET (26)
Rech. personne pouvant effectuer recherches sur les Registres Matricules série R aux AD Drôme (26) sur Louis Arsène VERDET ° 30/10/1869 Saulce sur Rhône (registre Saulce année 1889) 
Régis LIGONNET E-mail ailes.air@wanadoo.fr Adh AF 21

Q/Q/04/105 - Banque Lochoise (37) des AUGER

Remb. ts. frais photocopie annonces/articles parus dans Le Progrès, Le  Réveil Lochois, Le Lochois, déposés aux AD (37) concernant :

-"AUGER & LUCAS" : début 1880

-"Veuve AUGER & VALLEE" vers 10 mai 1891;

-"Veuve AUGER & Fils, Banquiers" vers 1895-96, puis vers le 21/09/1918 (jugement de cessation de paiement) et 13/12/1919 (jugement fixant date cessation de paiement au 23/04/1913).

Jean THIBAULT (Adh. Q)

REPONSES 

Rép. à la Q/A/04/88 - EHLER, libraire à Colmar [68]
Joseph EHLER, libraire à Colmar [68] au 54 Grande-Rue en 1894, ° 20.10.1860 à Colmar, + 19.11.1897 à Colmar, pas de x trouvé à Colmar, mais vraisemblablement à Bennwihr [68] avec Berthe Eugénie Adélaïde Mélanie Cécile Constance BASTIAN, ° 04.10.1868 à Bennwihr, + en 1951 à Colmar. De leur union, nous avons au moins : Marcel EHLER, ° 23.09.1891 à Colmar et Jeanne Eugénie EHLER, ° 15.03.1894 à Colmar, + 08.12.1958 à Tours [37].

Enfants de Joseph EHLER, marchand papetier à Colmar et de son épouse Barbe WOELFLE : Joseph EHLER, ° 20.10.1860 à Colmar (voir supra) ; Eugénie, ° 10.11.1861 à Colmar, + 23.10.1956 à Strasbourg [67] ; Alphonse, ° 30.04.1863 à Colmar, + 30.05.1947 à Noisy-le-Grand [93], x 14.01.1933 à Paris 10ème avec Léonie JOHNER, et Gustave Adolphe, ° 21.06.1866 à Colmar.

Pierre TEXIER (Adh. A 26)

REPONSES : Archives et méthodes 

Réponse à la q. Q/Y/04/97 - Fiacres de Paris

« Le Centre des Archives du Monde du Travail possède bien des documents sur les fiacres de Paris dans le fonds 65 AQ (documentation imprimée sur les sociétés).

L’unité concernée, 65 AQ Q 169, contient les statuts et avis (1907) de cette société, sans toutefois faire référence au personnel.  

Pour cela, je vous suggère de vous adresser aux AD de Paris, 18 boulevard Sérurier - 75019 Paris. 

Le fonds 65 AQ est librement communicable. Si vous souhaitez consulter ces documents, je vous invite à venir dans la salle de lecture du Centre des Archives du Monde du Travail, ouverte au public du lundi au vendredi de 9h à 17h ».

Réponse du CAMT

« Je ne pense pas que vous trouveriez des documents sur les fiacres à Paris au Centre historique des archives nationales. 

Je vous conseille de vous adresser : 

-aux Archives de Paris (18 bd Sérurier, 75019 Paris) 

-à la Bibliothèque historique de la Ville de Paris (24 rue Pavée, 75004 Paris) »

réponse des Archives nationales

Je reste en attente du message adressé aux Archives de Paris – Par ailleurs le cercle de la RATP fait également des recherches

Mireille Pailleux

Réponse à la q. Q/Q/98 - ADOPTES PAR LA NATION

Quelques réponses sur Internet : 
Les pupilles de la Nation sont les enfants des victimes de guerre adoptés par la Nation depuis la loi du 27 juillet 1917. Ils ont droit à la protection et au soutien moral et matériel de l'Etat jusqu'à l'âge de 21 ans

Les dossiers des pupilles de la Nation sont suivis et gérés par l'Office départemental des Anciens Combattants..

L'adoption d'un pupille de la Nation est prononcée par les tribunaux de première instance, puis de grande instance à partir de 1959, dont relève le domicile du représentant légal de l'enfant.

Les jugements rendus en audience publique sont communicables à tout moment, à toute personne. 

Communicabilité

La communicabilité des dossiers de pupilles est fixée à 60 ans à compter de la clôture du dossier qui intervient en général à la majorité légale du pupille. En l'absence de réglementation, ce même délai est appliqué aux dossiers d'enfants placés. Certaines pièces (médicales ou judiciaires et éventuellement d'état civil) sont soumises à des délais plus longs. Le pupille lui-même a le droit d'accéder immédiatement à son dossier en présence d'un représentant du service de l'Aide sociale à l'enfance. Cependant, dans tous les cas, il est recommandé d'extraire les documents ou d'occulter les mentions permettant de reconstituer la filiation afin de respecter le secret des origines lorsque celui-ci a été demandé.

Sources : http://www.cg76.fr/archives/

La création des pupilles de la nation s’inspire de celle des « pupilles de la patrie », statut fixé en 1792 après la guerre franco-autrichienne par l’Assemblée législative à l’intention des orphelins de guerre.

Ces fils et filles de tués et ces enfants de mutilés vont être reconnus par la loi du 27 juillet 1917 qui institue les pupilles de la nation. Cette loi ne prend pas en compte uniquement les orphelins de guerre, elle inclut aussi les enfants des invalides et des mutilés. Ils sont regroupés sous la même dénomination: celle des pupilles de la nation. 

Par l’adoption de cette loi, on comprend bien que l’Etat fasse son devoir comme la population française. Il se sent responsable du sort de ces enfants dont le père s’est sacrifié au combat au nom de la France
.
Par cette loi, l’Etat peut procéder à l’adoption de ces fils et filles de tués et de mutilés. La patrie accueille de manière symbolique ces enfants et ne se substitue pas au rôle de la mère toujours présente ou à celui du père revenu blessé de la guerre. 

Un office national des pupilles de la nation, rattaché au ministère de l’Instruction publique et des beaux-arts, est créé. Cet office dispose d’un pouvoir de décision, s’occupe de la répartition des subventions et de la bonne application de la loi.

Dans chaque chef-lieu, on installe un office départemental qui doit contrôler et surveiller les pupilles de la nation. 

Des correspondants communaux et cantonaux sont crées pour connaître au mieux chaque enfant.

Sources : http://crdp.ac-amiens.fr/
Mireille Pailleux

REPONSES : divers 

Réponse à la Q/B/04/96 - prénom EDME

Saint Edmé naquit en Angleterre, dans la petite ville d'Abington. La légende rapporte que c'est à la suite d'une apparition que Edmé décide de devenir prêtre. Cependant l'histoire rapporte qu'après des études à Oxford puis à Paris, il devint l'un des plus grands prédicateurs de son temps.

Sa renommée poussa le pape Grégoire IX à lui proposer le siège de Cantorbéry. Edmé n'accepta que par obéissance et il fut sacré en 1234. Il entra alors en conflit avec Henri III, roi d'Angleterre. En effet, celui-ci s'arrangeait pour laisser des bénéfices ecclésiastiques vacants afin d'en percevoir le revenu. Edmé reçut du pape une bulle qui l'autorisait à pouvoir aux bénéfices qui ne seraient pas remplis après six mois de vacances. Mais le roi empêcha l'exécution de cette bulle. 

Persécuté, le saint archevêque part secrètement pour la France où il est accueilli par Blanche de Castille et saint Louis. Il se retire d'abord à l'abbaye de Pontigny, dans le diocèse d'Auxerre

Puis il s'installe au couvent de Soisy, près de Provins, où il meurt en 1242. Il est rapidement canonisé par le pape Innocent IV

Mireille Pailleux

Sources : http://www.patrimoinedefrance.org/ à partir de : Gaston DUCHET-SUCHAUX, Michel PASTOUREAU, La Bible et les saints. Guide iconographique, Flammarion : (Tout l'art), 1999, 355 p, ISBN : 2080122568

Note : la vie de ce saint est reproduite sur les vitraux de la Collégiale Saint-Quiriace de Provins (77)

Réponse à la Q/B/04/96 - prénom EDME

EDME (Saint), Edmundus, archevêque de Cantorbéry, au treizième siècle, honoré le 16 novembre.

Saint Edmé naquit en Angleterre, dans la petite ville d'Abington, et fut chrétiennement élevé par sa pieuse mère, nommée Mabile. Après avoir commencé ses études à Oxford, il alla les continuer à Paris, et, tout en étant assidu aux écoles publiques, il ne cessait de se livrer à tous les exercices de la piété. Après avoir été ordonné prêtre, il fut chargé de prêcher, et s'acquitta de ce ministère avec un zèle et un talent qui produisirent les fruits de grâce les plus abondants. Plusieurs de ses disciples devinrent célèbres par leur savoir et leur sainteté, et parmi eux on comptait Étienne, qui fut depuis abbé de Clairvaux, et qui fonda à Paris le collège des Bernardins. Revenu en Angleterre, saint Edmé y continua ses prédications. Sa renommée le désigna au choix du pape Grégoire IX pour occuper les siège de Cantorbéry, qui était vacant depuis longtemps : ce choix fut confirmé par le clergé et le peuple.
Saint Edmé n'accepta que par obéissance une si haute dignité ; il fut sacré l'an 1234. Mais les vertus qu'il montra comme archevêque ne le mirent point à l'abri des persécutions. Henri III, roi d'Angleterre, pour réparer ses finances épuisées, ne se contentait pas d'imposer à ses sujets, et surtout aux ecclésiastiques, des impôts exorbitants ; il s'appropriait encore le revenu des évêchés, des abbayes et des autres bénéfices qui étaient à sa nomination et qu'il laissait longtemps vacants. Saint Edmé, profondément affligé de ces désordres, reçut du pape une bulle qui l'autorisait à pouvoir aux bénéfices qui ne seraient pas remplis après six mois de vacances. Mais le roi empêcha l'exécution de cette bulle. Alors le saint archevêque, ne voulant point paraître approuver des abus qu'il ne pouvait réprimer, partit secrètement pour la France et se retira d'abord à l'abbaye de Pontigny, dans le diocèse d'Auxerre, puis au couvent de Soissy, près de Provins, où il mourut en 1242. Il fut canonisé par Innocent IV.

Mireille PAILLEUX

Sources : http://www.e-prenoms.com/ 

REPONSES Localisation

Rép. à la Q/A/04/99 - UNTERIFLINGEN
Unteriflingen est un petit village de 420 habitants dans la Forêt Noire en Allemagne, situé entre Freudenstadt et Horb. Il appartient au district de Freudenstadt. Depuis environ 1523, Unteriflingen appartient à la paroisse protestante de Neuneck où sont tenus les registres paroissiaux. Veuillez écrire votre demande de recherche directement à l'adresse suivante :

Evangelisches Pfarramt Neuneck

Herrn Pfarrer Heinz SCHMID

Wiesengrund 2

D-72293 GLATTEN-NEUNECK (Allemagne)

Politiquement, Unteriflingen appartient au village de Schopfloch. C'est pourquoi nous vous conseillons également de vous diriger sur : 

Ortschaftsverwaltung Unteriflingen

Bergstrasse 2

D-72296 SCHOPFLOCH-UNTERIFLINGEN (Allemagne)

Il y a aussi la possibilité d'obtenir les microfilms des Mormons de la paroisse protestante de Neuneck n° FHL INTL Film 1884566, 1884567, 1884568 et 1884556 item 8.

Marlis et Klaus RUPP [Adh. A 999/GFW/BSW :

 Gruppen Familien- und Wappenkunde in der Stiftung Bahn-Sozialwerk]

REPONSES Cheminots

Rép. à la Q/A/04/101 – Chemineaux/Cheminots

Je n'ai pas sous la main le dictionnaire historique de la langue française d'Alain Rey. Mais ...

Dans le Dictionnaire français illustré et encyclopédie universelle de Dupiney de Vorepierre (1857), il y un article de 5 pages et demie concernant le chemin de fer mais rien pour les mots cheminot ou chemineau.  

Vers 1875, les "chemineaux" désignaient les terrassiers qui traçaient les lignes de chemins de fer.

En 1892, la Chambre syndicale des ouvriers et employés de chemins de fer s'adresse aux "chemineaux", et en 1893 aux "cheminots" avec "BRAVO les cheminots !!" et très vite la "Carmagnole des cheminots" arrive en 1894.

On retrouve en 1899 dans le "Père peinard", périodique anarchiste : "Hardi les cheminots ! Ne foirez pas !'

Le terme de "cheminote" apparaît syndicalement avec les grèves de 1910.

Dans le Larousse universel en 2 volumes (1919) simplement : cheminot nom masculin, (langage) familier. Employé de chemin de fer.

Acceptation du terme familier cheminot par l'Académie Française en 1932

Dans le Dictionnaire encyclopédique Quillet (1938) : cheminot, nom masculin, (de chemin [de fer]), Employé, ouvrier de chemin de fer.

Pour Georges Ribeill, la dénomination « cheminot » regroupant les employés et les ouvriers du chemin de fer est entendue pour les grèves de 1910.

Henri DROPSY [Adh. A 81]

Rép. à la Q/A/04/102 - FACTEUR
Un facteur au Chemin de fer n'est nullement à apparenter aux services de la Poste avec ses ambulants et facteurs.

Un facteur au Chemin de fer est un agent du service de l'Exploitation chargé de la sécurité des circulations et de la tenue des bureaux voyageurs et/ou marchandises. On distingue plusieurs classes de facteurs : facteur (1er grade de facteur), facteur mixte (2ème grade de facteur), facteur enregistrant de 2ème classe (3ème grade de facteur), facteur enregistrant de 1 ère classe (4ème grade de facteur), facteur enregistrant principal (5ème grade de facteur) et facteur chef (6ème et dernier grade de facteur) aux quels on ajoute les facteurs contrôleurs (facteurs chargés du contrôle en gare), les facteurs intérimaires (facteurs comblant les postes vacants) et les facteurs comptables (facteurs chargés plus particulièrement de la comptabilité).

Henri DROPSY [Adh. A 81]

